
 

Communication sur le thème "Face à l’urgence climatique et aux pics de chaleur, 
Paris déploie sa stratégie de rafraîchissement urbain". 

Paris, le 8 juillet 2019 

Par Mme Anne HIDALGO - Maire de Paris 
Seul le prononcé fait foi 

Mes chers collègues 

Il y a 10 jours, Paris a beaucoup souffert de la chaleur. Il a fait jusqu’à 40 degrés Celsius dans les rues, 

alors que les Parisiens devaient encore se rendre au travail et que les enfants étaient encore à l’école. 

Cette chaleur extrême est de plus en plus souvent accompagnée de pics de pollution. Ce premier pic 

de canicule de l’année n’a pourtant pas été une surprise. Ces épisodes, qui sont la conséquence 

annoncée du dérèglement climatique, se répètent désormais tous les ans à Paris. Il faut s’attendre à 

ce que ces vagues de chaleur soient la norme de juin à octobre. 

Je voudrais remercier le travail au long cours, constant, permanent, pas simplement lorsque la crise 

survient, mais au quotidien, ce travail qui est mené par la Ville, en premier lieu par Célia BLAUEL, que 

je veux remercier très chaleureusement par ces temps de canicule, et lui dire vraiment merci pour 

son engagement. Dire merci au Secrétariat général et à toutes les équipes de la Ville, ainsi qu’à 

Sébastien MAIRE qui travaille avec nous sur la stratégie de résilience. Remercier tous les adjoints. Je 

pense, bien sûr, à Christophe NAJDOVSKI, parce que sur les questions de déplacement, il est 

évidemment en première ligne, tout comme le logement, l’urbanisme, la nature en ville et la 

biodiversité, des sujets cruciaux. Le travail que nous effectuons tout au long de l’année a été salué, je 

crois, et reconnu par les Parisiens. 

Donc, il faut s’attendre à ce que ces vagues de chaleur soient la norme de juin à octobre. L’urgence 

est là. J’en ai vivement conscience, nous en avons conscience. Quand la température monte, on 

souffre plus en ville qu’ailleurs. La ville, très minérale, amplifie les canicules par la création de 

phénomènes d’îlots de chaleur urbains. Voilà pourquoi, depuis plusieurs années, nous travaillons pour 

permettre à la ville et à ses habitants de résister à ces pics de chaleur. Voilà pourquoi nous 

accompagnons les habitants. Voilà pourquoi nous transformons la ville. Voilà pourquoi nous 

investissons et nous soutenons la recherche de solutions innovantes. Quand la chaleur arrive, le 

premier impératif est d’accompagner les plus vulnérables d’entre nous. Les personnes âgées, d’abord, 

qui le souhaitent et s’inscrivent nombreuses sur le fichier "Chalex". Elles sont rappelées, orientées s’il le 

faut, vers des salles rafraîchies. 

Aujourd’hui, il n’y a encore que 7.500 inscrits, ce qui est encore trop peu au regard des 170.000 

personnes âgées de plus de 75 ans à Paris. Pour nous permettre de venir en aide à plus de monde, la 

Ville sensibilise l’Etat pour faire évoluer le cadre légal du dispositif canicule. Pour que les enfants, autre 

population vulnérable, ne souffrent pas de la chaleur à l’école, toutes les salles de classe sont équipées 

de ventilateurs. Des kits canicule sont distribués aux professionnels dans les crèches et les écoles. 

Enfin, un dispositif particulier est mis en place pour les sans-abri. Des gourdes ont été distribuées, les 

maraudes renforcées et les centres d’accueil ouverts plus longtemps. 



Ces dispositifs répondent bien sûr à l’urgence, mais il nous faut aussi transformer la ville, ses 

bâtiments, ses espaces publics, pour qu’elle reste vivable même en période de forte chaleur. Là où il 

n’est pas possible d’ôter le bitume, nous expérimentons de nouveaux types de revêtements qui 

absorbent moins la chaleur, mais dans cette bataille, la nature est notre meilleure alliée. Lors des 

fortes chaleurs, la végétalisation contribue à faire baisser les températures, que ce soit par l’ombre des 

arbres ou l’évapotranspiration. 

On s’en est rendu compte hier encore, lorsque nous inaugurions cette très belle place de la Nation et 

lorsque l’on sentait les températures extrêmement différentes sous les arbres, sur les pelouses et 

aussi sur les revêtements de chaussée clairs que nous avons installés pour faire baisser les 

températures. C’est aussi ce que nous avons vu lors de "Paris Plages". Que ce soit sur les quais de 

Seine ou à La Villette, avec François DAGNAUD, samedi, nous avons vu combien cette transformation 

de la ville contribue effectivement à la rendre vivable. 

La nature absorbe aussi une partie de la pollution atmosphérique qui augmente, nous le savons, 

quand il fait chaud. C’est pourquoi nous agissons en transformant la ville pour redonner ses droits à la 

nature qui joue le rôle de climatiseur naturel. Depuis 2014, nous avons déjà planté 18.000 arbres et 

ouvert 30 hectares d’espaces verts, plus 30 hectares d’agriculture urbaine. 

D’ici 2030, nous voulons planter 20.000 arbres de plus. Bientôt le grand projet de jardins entre le 

Trocadéro et l’Ecole militaire, mais aussi les forêts urbaines sur le parvis de l’Hôtel de Ville, celui de la 

gare de Lyon, la petite place derrière l’opéra Garnier, les voies sur berges, rendront la ville plus verte, 

plus respirable. En 2030, nous voulons que la moitié de la capitale soit végétalisée. Pour les enfants, les 

cours de récréation sont repensées comme des oasis de fraîcheur. Trois ont été livrées, cher Patrick 

BLOCHE, et il y en aura 28 de plus à la rentrée prochaine. L’objectif est de transformer toutes les cours 

de la capitale et qu’elles soient ouvertes à tout le monde en été en dehors des temps éducatifs et, a 

fortiori, en cas de forte chaleur. 

Notre objectif est de rendre ces îlots de fraîcheur plus accessibles. Les parcs, les jardins de la ville, dont 

un grand nombre sont ouverts 24 heures sur 24, les piscines intérieures et extérieures, dont certaines 

sont accessibles jusqu’à 22 heures 30, ainsi que les bibliothèques, les musées, les salles climatisées 

mises à la disposition du public, cher Christophe GIRARD. Depuis 2017, il est possible de se baigner à 

l’air libre dans le bassin de La Villette, en attendant de pouvoir plonger dans la Seine en 2024 et sans 

doute un peu avant. L’année dernière, 100.000 personnes ont déjà profité de cette baignade 

extraordinaire. 

Les brumisateurs, les fontaines à boire permettent à tout le monde de se désaltérer dans toute la ville. 

Tous ces espaces, où l’on peut trouver un peu de fraîcheur, sont désormais recensés sur l’application 

"Extrema Paris". D’ici 2020, nous voulons que tous les Parisiens puissent accéder en moins de 

7 minutes à pied à un îlot de fraîcheur. La Ville encourage la rénovation thermique des bâtiments. À 

court terme, Paris ajoutera un volet "confort d’été" dans toutes les rénovations thermiques de 

bâtiments menées par elle ou soumises à son autorisation. Pour les logements privés, la Ville s’appuie 

sur l’Agence Parisienne du Climat. Je veux saluer le travail exceptionnel qu’ils font pour accompagner 

les copropriétés dans la rénovation thermique. Là encore, la résistance à la chaleur est davantage 

prise en compte. Pour répondre à l’ambition de neutralité carbone en 2050, la Ville soutient toutes les 

solutions de rénovation qui permettent d’éviter l’installation de climatiseurs individuels très 

énergivores, et quand cela n’est pas possible, le raccordement au réseau collectif de froid peut être 



mis en place. D'ailleurs, de nombreux travaux engagés par la C.P.C.U. visent à la mise en place de ce 

réseau collectif de froid. 

Cette délégation de service public a été créée en 1991 pour permettre la production, le transport, le 

stockage, la distribution d’énergie frigorifique par un réseau urbain d’eau glacée. Ce réseau présente 

des performances écologiques bien supérieures aux systèmes individuels qui renvoient de la chaleur 

dans l’espace public et émettent des gaz à effet de serre et des polluants dans l’atmosphère. Il 

couvrait, en 2017, 43 % du territoire et environ 20 % des consommations estimées des bureaux, 

commerces, équipements publics et de l’hôtellerie. Je rappelle que le centre commercial 

Beaugrenelle a été l’un des premiers centres en Europe à être alimenté par ce réseau de froid. 

La Ville propose aujourd’hui de renouveler cette délégation de service public sur une durée de 20 ans 

pour le futur contrat. Ce renouvellement s’inscrirait dans le respect des objectifs du "Plan Climat Air 

Energie Territorial" parce que c’est à partir de cette base, qui a été posée dans notre "Plan Climat Air 

Energie", que nous travaillons tout au long de l’année. D’abord, ce service serait proposé en priorité 

aux locaux publics ou privés accueillant des personnes malades, en remplaçant les systèmes 

autonomes très polluants, et enfin, en cherchant à améliorer ces performances énergétiques, tout en 

conservant un objectif de 100 % d’énergie renouvelable dans le mixte énergétique. 

Pour Paris, résister aux vagues de chaleur plus intenses et plus longues chaque année, c’est aussi 

investir et soutenir l’innovation et la recherche pour trouver les solutions de demain. Pour cela, la Ville 

travaille avec différents partenaires. Elle sollicite des subventions de l’Union européenne, finance des 

bourses de recherche, lance des appels à projets sur l’adaptation au changement climatique et 

soutient de jeunes entreprises innovantes dans le cadre des partenariats d’expérimentation. 

L’efficacité des solutions testées est évaluée par le secteur académique et scientifique. Merci à Marie-

Christine LEMARDELEY de le mobiliser. 

Pour finir, nous avons à cœur d’échanger nos bonnes pratiques avec tous les acteurs concernés. C’est 

en nous mobilisant tous ensemble, en explorant toutes les solutions innovantes, en transformant la 

ville, en prenant soin des plus vulnérables d’entre nous que nous ferons naître une ville résiliente. Ce 

week-end, nous avons inauguré "Paris Plages" et la place de la Nation. Je peux vous dire que les 

Parisiens aiment cette ville résiliente, qu’ils nous le disent et nous demandent de ne rien lâcher et de 

continuer à faire en sorte que ces transformations de la ville leur permettent, à eux et à leurs enfants … 

ils étaient très nombreux, les familles parisiennes étaient dehors ce week-end et nous l’ont dit 

partout. Et nous sommes heureux de les servir. 

Merci, Célia BLAUEL, pour ce travail considérable qui est fait par toutes les équipes et que vous 

animez et portez avec beaucoup de conviction. 

Merci infiniment. 
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